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1.
— Faites-la entrer dans cinq minutes.
Alexei raccrocha et glissa son portable dans la poche intérieure de sa veste avant de se poster devant la fenêtre. Situé au dernier étage de l’immeuble, son bureau offrait une vue magnifique sur Sydney et son célèbre Opéra.
Malgré lui, il fronça les sourcils en se remémorant ce qui s’était passé cinq ans plus tôt dans ces mêmes locaux. Roman Montgomery, le fondateur de Montgomery Electronics, l’avait humilié pour avoir entretenu une liaison avec sa fille, Natalya.
À l’époque, elle occupait le poste d’assistante personnelle de son père ; celui-ci n’avait pas supporté qu’un petit Américain d’origine grecque et sans fortune fréquente sa progéniture. Il avait éclaté de rire quand Alexei lui avait demandé la main de Natalya, avant de lui opposer un net refus. Il avait poussé le vice jusqu’à lui faire un chèque pour le convaincre de disparaître pour de bon, affirmant que sa fille s’était moquée de lui.
Alexei ne l’avait pas cru. Durant des semaines, il avait tenté de contacter Natalya, en vain. En désespoir de cause, il s’était rendu directement à son appartement, où l’attendaient des agents de sécurité. Loin de se décourager, il avait essayé de passer en force, un acte puéril et stupide qui avait eu des conséquences désastreuses.
Il s’était fait arrêter et, même s’il n’était pas resté longtemps en prison, l’expérience l’avait profondément marqué. Depuis, il n’avait plus qu’une idée en tête : se venger.
Quelques jours plus tard, il prenait un vol pour New York et fondait sa propre société spécialisée en électronique. Son travail acharné et son instinct infaillible lui avaient rapidement permis d’amasser une fortune et de gérer l’une des entreprises les plus respectées dans le milieu.
En quelques années, son existence avait radicalement changé. Il possédait à présent de magnifiques propriétés à travers le monde et était devenu l’un des célibataires les plus convoités du pays. Certaines femmes se jetaient littéralement à son cou, ce qui n’était pas pour lui déplaire — même s’il choisissait ses maîtresses avec soin. Mais, s’il conservait une certaine affection pour quelques rares privilégiées, aucune n’avait réussi à dérober son cœur.
Les yeux fixés sur l’océan, Alexei ne put réprimer un sourire. Le moment était venu. Il avait enfin obtenu ce qu’il désirait : le rachat de Montgomery Electronics.
Tout avait été organisé par sa filiale australienne. Ni la presse ni Roman Montgomery ne savaient que c’était lui qui avait orchestré la manœuvre. Tout s’était déroulé comme il le souhaitait, et il ne restait à présent plus qu’un seul point à régler : Natalya…


2.
Natalya inspira profondément pour se calmer. Ce rendez-vous avec le nouveau président de l’entreprise n’était qu’une formalité, non ?
Avisant la moquette flambant neuve et les bureaux décorés avec goût, elle ne put retenir un sourire. Ce mystérieux homme d’affaires savait ce qu’il faisait, et il l’avait choisie pour devenir son assistante personnelle ! C’était à la fois extrêmement gratifiant et excitant.
Elle aurait sans doute besoin d’une petite période d’adaptation pour s’habituer à son nouveau patron — probablement un homme d’une cinquantaine d’années passant ses journées à son bureau —, mais elle était prête à relever le défi.
Elle vérifia une dernière fois sa tenue et s’efforça de se détendre. Non, vraiment, elle n’avait rien à craindre. Tout allait bien se passer.
Redressant la tête, elle frappa à la porte et entra directement, comme le lui avait indiqué Marc Adamson, le conseiller juridique de l’entreprise.
Son regard se posa aussitôt sur un immense bureau trônant au milieu de la pièce. À la fois fonctionnel et élégant, il témoignait du bon goût de son propriétaire et de sa fortune. De luxueux fauteuils en cuir renforçaient encore cette impression.
Tournant la tête, elle nota la présence de l’homme qui se tenait devant la fenêtre. Avec ses cheveux noirs, il était bien plus jeune qu’elle l’avait imaginé et très différent. Son jean noir et sa veste de cuir mettaient sa silhouette en valeur, soulignant sa carrure.
Pour une raison inconnue, un frisson la saisit soudain, mais elle l’ignora. Ce n’était sans doute qu’un effet du stress…
*  *  *
Sans un mot, Alexei se tourna lentement vers la jeune femme qui avait autrefois partagé sa vie. Ses ravissants yeux sombres s’écarquillèrent aussitôt, et elle pâlit. Ses lèvres s’entrouvrirent, et il dut lutter pour ne pas afficher un sourire satisfait.
*  *  *
Alexei ?
Natalya n’arrivait plus à réfléchir. Non, ce n’était pas possible…
Une foule de souvenirs la submergèrent : son sourire qui la rendait complètement folle ou la façon dont il traçait le contour de ses lèvres du bout des doigts. Sa bouche sur la sienne, sa langue explorant son corps tandis qu’elle soupirait de plaisir…
S’il n’avait pratiquement pas changé en cinq ans, il avait pourtant l’air très différent. Son regard, par exemple, était glacial. Il semblait également plus distant, presque détaché, comme s’il s’était endurci avec le temps…
Mais que lui voulait-il ? Et surtout, comment avait-il réussi à amasser une telle fortune en cinq ans ? C’était à n’y rien comprendre.
*  *  *
Alexei contemplait son ex en silence. Il nota sa taille fine parfaitement mise en valeur par son tailleur noir, qui dévoilait également ses jambes fuselées. Son maquillage discret soulignait ses traits délicats et ses magnifiques yeux sombres. Quant à ses cheveux, ils étaient relevés en un chignon serré qui lui donnait un air professionnel. L’espace d’un instant, il n’eut plus qu’une envie : les détacher pour les voir cascader sur ses épaules, comme autrefois, quand elle était encore cette jeune femme souriante à la fois enjouée et incroyablement sensuelle qui le rendait complètement fou.
Se forçant à revenir à l’instant présent, il demanda :
— Tu as perdu ta langue, Natalya ?
*  *  *
« Qu’est-ce que tu veux que je te dise ? », faillit-elle répliquer, avant de se reprendre. Elle devait impérativement garder le contrôle de ses émotions.
— Je ne sais pas ce que tu cherches à faire, mais je n’ai pas l’intention de participer à ton petit jeu, rétorqua-t-elle froidement.
— Je ne joue pas, tu peux me faire confiance.
À ces mots, sa colère enfla.
— Te faire confiance ? Comment pourrais-je faire confiance à un homme tel que toi ?
— Tu ignores tout de l’homme que je suis, affirma-t-il, d’un ton dangereusement calme qui la fit tressaillir.
Cet homme n’avait rien de commun avec celui qu’elle avait connu, celui qu’elle avait aimé et qui…
Ça suffit ! s’ordonna-t-elle. Ce n’était pas le moment de penser à cela.
— Assieds-toi, proposa-t-il en lui montrant un siège.
— Je préfère rester debout.
Loin de s’en offusquer, il se contenta de hausser les sourcils.
— Le contrat que ton pantin m’a fait signer ne comportait pas ton nom, ajouta-t-elle en relevant le menton en un signe de défi.
— Mon pantin ? répéta-t-il d’un air amusé. Marc Adamson est le conseiller juridique d’Alexei Delandros Electronics, ADE si tu préfères.
— À ce moment-là, je n’avais aucun moyen de le savoir !
Natalya sortit la liasse de documents de son sac pour les jeter sur le bureau d’Alexei. Plusieurs pages glissèrent au sol, mais elle s’en moquait. Elle voulait le blesser autant qu’il l’avait blessée en disparaissant sans la moindre explication cinq ans plus tôt.
Il lui avait fait vivre un véritable enfer. Elle avait tout tenté pour le contacter, sans résultat. Son dossier avait même été effacé du serveur de Montgomery Electronics, comme si Alexei avait voulu s’assurer qu’il ne serait jamais retrouvé. Elle n’arrivait plus à dormir tant elle cherchait une explication à sa disparition ; jusqu’à ce qu’elle découvre qu’elle était enceinte…
Le désarroi avait rapidement pris le pas sur la surprise. Qu’était-elle censée faire alors que le père de son bébé avait disparu ? N’était-il pas dans son intérêt de renoncer à le retrouver ? Elle ne pouvait pas élever un enfant avec un homme qui ne souhaitait plus la revoir. Et s’il tentait plus tard d’en obtenir la garde ?
Malgré toutes ces incertitudes, Natalya avait décidé de mener sa grossesse à terme. Elle venait de l’annoncer à sa mère lorsqu’elle avait fait une fausse couche. En proie au chagrin et au désespoir, elle aurait sombré si celle-ci n’était pas intervenue. Ivana l’avait forcée à prendre des vacances en sa compagnie, ce qui lui avait permis non seulement de panser ses plaies, mais également de se rapprocher d’elle. De retour à Sydney, sa mère lui avait même proposé de s’installer chez elle pendant quelque temps.
« Tu es certaine que ça ira ? » avait-elle demandé.
« Oui, ne t’inquiète pas. »
« Je t’aime, ma chérie », avait assuré Ivana en l’enlaçant avant de remonter dans son taxi.
Le lendemain matin, Natalya avait repris son poste, bien décidée à oublier Alexei et ce qui s’était passé. Et elle avait réussi : aujourd’hui, elle avait tourné la page. Alors pourquoi se permettait-il de débarquer ainsi dans sa vie ?
— Un million de dollars ne suffiraient pas à me convaincre de travailler pour toi, déclara-t-elle sèchement.
— Tu as fini ?
— Oui.
Elle tourna les talons. La voix dure d’Alexei l’arrêta dans son élan :
— Je te suggère de réfléchir à ce que tu fais.
Elle se tendit aussitôt, se retourna, puis plongea ses yeux dans les siens en s’efforçant d’ignorer les battements de son cœur. Même s’il était bien différent de l’homme qu’elle avait connu, la froideur de son regard n’enlevait rien à son charme viril. Il était tellement sexy !
L’espace d’un instant, elle s’imagina glisser les doigts dans ses cheveux pour l’attirer à elle et le laisser la dévorer comme autrefois, quand elle lui appartenait corps et âme.
Elle posa malgré tout la main sur la poignée, mais ne put se résoudre à l’actionner. Alexei appartenait à son passé. Elle n’avait aucune intention de commettre la même erreur et de retomber dans ses bras, mais la fuite n’était pas non plus envisageable. C’était une question de fierté. Elle devait l’affronter.
— Tu n’as qu’à mettre ce contrat où je pense, lui lança-t-elle, bravache.
— Ce n’est pas très prudent, commenta-t-il froidement.
— Si tu as quelque chose à dire, vas-y !
*  *  *
Alexei hésita un instant. Natalya avait toujours défendu sa famille avec ardeur, une qualité qu’il appréciait énormément ; or il était sur le point de briser l’image parfaite qu’elle en avait. Pour autant, il ne pouvait pas se permettre de la ménager.
— Mon comptable a découvert l’existence de plusieurs comptes à l’étranger permettant de transférer illégalement de l’argent en provenance de la société.
— Mon père ne ferait jamais une chose pareille ! s’écria-t-elle, visiblement secouée par ses accusations.
Cette fois, au moins, sa réaction était sincère ; contrairement à autrefois…
— Tu en es sûre ?
— Je serais prête à parier ma vie là-dessus.
Il lui tendit un dossier.
— Tu ferais mieux de jeter un coup d’œil.
— Et si je refuse ?
Il la dévisagea avec attention. Une lueur de méfiance brillait dans ses yeux et une légère rougeur colorait ses joues. L’espace d’un instant, Alexei regretta ce qu’il était en train de faire. Il se reprit bien vite.
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Natalya croyait en avoir fini avec Alexei Delandros. Cing ans
plus tot, ne I'a-t-il pas quittée sans explication, aprés lui
avoir offert les plus beaux moments de sa vie? Le retrouver
a Sydney lui cause un choc d'autant plus violent qu'Alexei
est son nouveau patron! Mais il y a pire encore... Alors que
c'est elle qui a toutes les raisons de lui en vouloir, Alexei
se permet de la jauger d'un regard glacial. Comme si la
passion qui I'animait autrefois avait été balayée par une
haine farouche...
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EN 2018, HARLEQUIN FETE SES 40 ANS !

Chere lectrice,

Comme vous le savez peut-étre, 2018 est une année
trés importante pour les éditions Harlequin qui célébrent
leur quarantiéme anniversaire. Quarante années
placées sous le signe de I'amour, de 'évasion et du
réve... Mais surtout quarante années extraordinaires
passées a vos cotés ! Azur, Blanche, Passions, Black
Rose, Les Historiques, Victoria mais aussi HQON,
&H et bien d’autres encore : autant de collections
que vous avez vues naitre, grandir et évoluer, avec
un seul objectif pour toutes — vous offrir chaque
mois le meilleur de la romance. Alors merci a vous,
chere lectrice, pour votre fidélité. Merci de vivre
cette formidable aventure avec nous. Les plus belles
histoires d’amour sont éternelles, et la notre ne fait
que commencer...
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